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CHRISTIAN AFFOLTER

La présence de trois acteurs forts
dans le domaine de la cybersécu-
rité dans un rayon de seulement
100 kilomètres, sans structure dé-
diée forte, est un signe fort à lui
seul. ELCA, Kudelski et WISeKey
montrent que la Suisse romande
a une carte à jouer à l’échelle mon-
diale dans ce domaine-là. Il s’y
ajoute une forte présence des
Hautes écoles, non seulement de
l’EPFL, mais aussi de l’Université
de Genève, de Lausanne, ainsi que
d’HES comme la HEIG-VD. Ce-
pendant, malgré plusieurs initia-
tives et la création du Centre for
Digital Trust à l’EPFL associant
cette institution et plusieurs en-

treprises importantes du secteur
privé, les efforts manquent de
coordination. 
Comparé à d’autres modèles, no-
tamment en Israël, il manque en
particulier un engagement fort de
l’Etat. Car un cluster romand de
la cybersécurité devait idéalement
être chapeauté par un partenariat
public-privé. Pour Christophe
Gerber, responsable de la cybersé-
curité d’ELCA, la création d’un
cluster est indispensable à l’objectif
de créer une alternative crédible
aux grands groupes américains. Il
s’agit aussi de tirer bénéfice de la
neutralité de la Suisse, un aspect
qui gagnera en importance, tout
comme le lieu de stockage des don-
nées, malgré le cloud. PAGE 3

La cybersécurité doit
créer un cluster romand
Tous les composants nécessaires sont déjà présents. Il faut les associer pour réaliser leur potentiel.
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SOREN MOSE. L’application de paiement mobile
compte 850.000 utilisateurs, selon son président.

Twint veut s’emparer de tous les aspects de notre vie
quotidienne. Pour ce faire, l’application va prochaine-
ment lancer un nouvel instrument à destination des
petites entreprises qui généralement refusent les
achats par carte. Avec un simple QR code, ces der-
nières pourront accepter la solution de paiement
mobile dans leur boutique. Le nouveau dispositif vise
notamment la vente en libre-service auprès des agri-
culteurs et les marchés. «Nous allons également lan-
cer un nouveau mécanisme pour les parkings cet
été», précise Soren Mose, président du conseil d’ad-
ministration de l’entreprise fondée il y a un an. Et
bientôt tous les terminaux de SIX utiliseront Twint. La
Suisse est en train de combler son retard en la
matière. Notre pays a, en effet, adopté tardivement ce
moyen numérique. «Cela n’est toutefois pas surpre-
nant du fait que nous bénéficions d’une infrastructure
bancaire efficace. En outre, nous sommes très fiers de
notre monnaie et avons une culture du cash bien éta-
blie», souligne Soren Mose. La tendance au paiement
mobile se retrouve partout. Quasiment toutes les
régions du monde connaissent ce système. Certaines
se situent toutefois à un stade de développement
plus précoce. La rapidité avec laquelle ces solutions
décollent représente la grande différence. La Chine,
les pays scandinaves et certaines régions d’Afrique
sont très avancés dans ce domaine. PAGE 6

Twint envahit SIX
et les parkings

ELSA FLORET

PÉKIN

Une trentaine d’entrepreneurs ge-
nevois participe cette semaine à la
délégation économique organisée
par la CCIG (présidée par Juan-
Carlos Torres) en partenariat avec
le Canton de Genève (présidée par
Pierre Maudet) et la Chambre éco-
nomique Suisse-Chine (présidée
par Christophe Weber).

La Chine est le principal parte-
naire commercial de la Suisse en
Asie depuis 2010 et son troisième
partenaire commercial, derrière
l’UE et les États-Unis. La Suisse
est le seul pays d’Europe conti-
nentale à avoir signé un accord
de libre-échange, en vigueur de-
puis le premier juillet 2014, avec
la Chine. Cette mission est prin-
cipalement orientée sur les nou-
velles technologies. PAGE 7

A la découverte 
de la Chine innovante
SUISSE-CHINE. Une délégation économique genevoise
accompagne Pierre Maudet dans l’Empire du milieu.
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PHILIPPE REY

L’examen stratégique d’Alcon a
amené les dirigeants de Novartis
à opter pour une scission à 100%
d’Alcon. Ce spin-off est dans l’in-
térêt des actionnaires et en ligne
avec la stratégie de Novartis à se

concentrer sur son activité phar-
maceutique. La scission prévue
pour le 1er semestre 2019 permet-
tra de créer une société leader
mondial dans le domaine des pro-
duits ophtalmologiques. Cet exa-
men stratégique a analysé l’en-
semble des options possibles pour

Alcon: la rétention, la vente, l’in-
troduction en bourse et la scis-
sion. Cette dernière apparaît
comme la meilleure solution. Par
ailleurs, Novartis a annoncé un
rachat d’actions à concurrence de
5 milliards de dollars prévu d’ici
la fin de 2019. PAGE 4

Novartis choisit une
scission avisée d’Alcon 

MIKE BALL. Il deviendra 

président désigné d’Alcon 

à compter du 1er juillet 2018. 

ANDRÉ KUDELSKI. La cybersécurité est actuellement l’axe fort 

du développement du groupe Kudelski.
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SOPHIE MARENNE

Ils s’appellent Unlock, Code-
Names, 7 Wonders Duel, Sauve
Moutons ou Dice Forge. Ces jeux,
très populaires, sont parmi les
best-sellers de 2018. S’ils sont les
descendants des classiques 1000
Bornes, Monopoly ou Cluedo, ils
leur ressemblent peu et sont sou-
vent plus  dynamiques, plus in-
teractifs ou plus stratégiques.
S’adressant à un public de jeunes
adultes ou de parents inquiets de
voir leurs enfants trop souvent
devant un écran, ces produits ont
le vent en poupe. Selon l’institut
d’études GfK, les ventes de cette
catégorie ont bénéficié d’une
croissance de +10,8% en 2016 et
+3,3% en 2017, en Suisse. 
De quoi faire sourire les vendeurs
spécialisés, soit une vingtaine

d’établissements de ce côté du
Röstigraben. «Leur nombre de-
vrait augmenter dans les pro-
chaines années», prédit Olivier
Kirschmann, passionné de ces di-
vertissements ludiques et tenan-
cier du magasin l’Atelier du Jeu
à Pully. «Cet univers se trans-
forme. Les éditeurs se profession-
nalisent. La crise des années 2000
n’a pas été tendre avec ce secteur
mais la tendance des fermetures
de commerce s’est inversée de-
puis quelques années». 
Pourtant la Suisse est un marché
lent, face à la France par exemple,
le plus gros d’Europe. «Dans notre
pays, une barrière existe encore
pour de nombreux adultes, coin-
cés dans une vision selon laquelle
les jeux sont destinés uniquement
aux enfants», décrit le spécialiste.
PAGE 7

Le marché des jeux 
est toujours en vogue
JEUX DE SOCIÉTÉ. En Suisse romande, ces produits 
font tourner une vingtaine de magasins spécialisés. 
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ELSA FLORET

La délégation économique orga-
nisée par la CCIG en partenariat
avec le Canton de Genève et la
Chambre économique Suisse-
Chine est à l’image de l’écosys-
tème genevois: diversifiées aussi
bien quant aux secteurs d’activi-
tés que s’agissant de la taille des
entreprises.
L’objectif prioritaire consiste à ac-
compagner les entreprises gene-
voises dans leur croissance à l’in-
ternational, à la faveur d’un
programme dense et intense
conjuguant rencontres à haut ni-
veau, visites sur le terrain, sémi-
naires interactifs et séance B2B,
sans oublier une dimension poli-
tique incarnée par la présence du
Président Pierre Maudet, lequel
conduit la délégation, et une com-

posante culturelle de façon à dis-
poser d’une grille de lecture
contextuelle, selon Vincent Subi-
lia, directeur adjoint de la CCIG
et vice-président de la Chambre
économique Suisse-Chine.
Questions à Pierre Maudet. Pré-
sident du Conseil d’Etat gene-
vois.

Vous êtes depuis samedi 
en voyage en Chine 
avec une délégation économique
d’entrepreneurs, co-organisée 
par la CCIG et la Chambre 
de commerce Suisse-Chine, 
sur le thème de la Chine 
innovante. Prévoyez-vous 
de rencontrer des sociétés 
de négoce de matières 
premières chinoises?
Non, la mission qui se déroulera
du 30 juin au 9 juillet, en même

temps que l’innovation week or-
ganisée par l’Ambassade suisse à
Pékin, est essentiellement orien-
tée sur les nouvelles technologies,
avec notamment la visite de
X.Factory, le hub de Shenzhen
dédié au prototypage et de DJI le
leader mondial des drones. Mais
aussi de l’Université de Tsinghua,

de Huarun, spécialiste du séquen-
çage de l’ADN, en passant par
l’accélérateur HAX ou encore
Tencent (géant chinois des ré-
seaux sociaux, du commerce et
des jeux en ligne), Didi (le Uber
chinois) et Alibaba.

D’autres banques chinoises actives
dans le trade finance, notamment?
Le monde du négoce, au même
titre que l’ensemble des autres
secteurs de l’économie, sont ap-
pelés à se transformer de manière
significative avec l’essor expo-
nentiel du numérique et du cor-
tège de nouvelles technologies
qui y est associé. Ce voyage est en
quelque sorte le pendant asia-
tique de la délégation, qui s’est
rendue l’année dernière aux
Etats-Unis et dans la Silicon Val-
ley. Raison pour laquelle il est sur-

tout prévu de rencontrer des ac-
teurs chinois du capital-risque et
de l’investissement, comme
Green Pine Capital Partner et Es-
sence Securities.

Quels sont vos objectifs (chiffrés)
lors de ce voyage avec 
une délégation économique?
Le but de ce déplacement est
avant tout d’ordre relationnel.
Notre approche est axée sur l’ob-
servation, l’analyse des tendances
et l’anticipation des lames de
fond, qui sont en train de se for-
mer dans cette partie du monde,
notamment en termes de mé-
thodes de paiement et de services
bancaires, avec l’espoir de pou-
voir capitaliser sur cette expé-
rience à moyen-terme.
En revanche, je ne peux pas me
prononcer sur les attentes indivi-

duelles des entreprises genevoises
dont est composée cette déléga-
tion. Il faudrait leur demander si
leur démarche s’accompagne de
perspectives plus immédiates.

Les participants ont-ils été 
choisis en fonction des secteurs
d’activité dans lesquels 
une dizaine d’accords avait été
signée entre la Confédération 
et la Chine lors de la venue
récente du président Xi Jinping?
Cette mission a été organisée avec
le concours de la CCIG et de la
Chambre de commerce Suisse-
Chine. Les inscriptions ont été
envoyées à l’ensemble de leurs
membres. Vu l’importante diver-
sité des candidatures qui nous
sont parvenues, la représentati-
vité des secteurs s’est imposée
d’elle-même.n

A la rencontre de la Chine innovante
Une délégation économique genevoise avec une trentaine d’acteurs est en Chine. En même temps que l’Innovation week de l’Ambassade suisse à Pékin. En présence de Pierre Maudet.

PIERRE MAUDET. «Le but 

de ce déplacement est avant

tout d’ordre relationnel.»
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Après Lausanne, c’est Genève qui abrite la plus grosse concentration
de magasins de jeux de société de Suisse romande. Entre l’historique
Astuce à Carouge, le geek Xenomorphe à la Jonction et le très vivant
Epée à 2 Nains à Coutance, le public n’a que l’embarras du choix. Un
nouveau venu s’est installé depuis peu au cœur du quartier des Pâquis:
l’Helvétia Games Shop qui a ouvert ses portes en juillet 2017. Avec
1200 références et un espace de plus de 100 m2, l’arcade propose une
belle surface de jeux à ceux qui veulent venir tester les produits lors
d’après-midi et de soirées dédiées. 
Le gérant, Joseph Chaumont est biologiste. Il a travaillé dans le sec-
teur public et dans le privé. Lassé de ces deux univers, il rêvait de se
mettre à son compte. Il a suivi un cursus en management dans cette
optique et s’est lancé, avec son ami Mathieu Janier, dans la reprise
du magasin Helvétia Games Shop de Genève que le précédent fran-
chisé quittait. Il raconte: «La boutique n’existait que depuis six mois.
C’était un projet embryonnaire qui ne nous convenait pas vraiment.
Nous avons reconstitué le stock et nous avons repensé l’intégralité
du magasin.» Vu le nombre d’écoles primaires aux alentours, les as-
sociés se recentrent sur l’enfance. Ils augmentent le rayon jeunesse,
offre une gamme dès deux ans, et agrémentent les lieux de meubles
en bois fait maison. «Nous ne voulions pas entrer en concurrence
trop franche avec les magasins déjà présents, ciblant le segment
adulte.» Bien qu’ils doivent encore se serrer la ceinture car ils ne sont
qu’au début de leur aventure, leur recette fonctionne: «Nous avons
réussi à attirer un public du quartier, les familles ainsi que les ama-
teurs de jeux de rôles.» – (SM)

Les produits pour tout-petits
à l’Helvétia Games Shop

SOPHIE MARENNE

Avec une vingtaine de magasins spécia-
lisés en Suisse romande, le secteur des
jeux de société s’épanouit. Bienne, Fri-
bourg, Genève, Lausanne, Neuchâtel,

Nyon, Sion: toutes ces villes comptent
au moins une boutique. Leur nombre
devrait augmenter dans les prochaines
années, prédit Olivier Kirschmann, pas-
sionné de ces divertissements ludiques,
qui en est à son deuxième magasin. Il ex-

plique: «La crise des années 2000 n’a pas
été tendre avec ce secteur mais la ten-
dance des fermetures de commerce s’est
inversée depuis quelques années». 
En Suisse, les ventes de jeux de société
et de puzzles ont le vent en poupe:

+10,8% en 2016 et +3,3% en 2017, selon
l’institut d’études GfK. Le marché des
jouets, dans lequel se trouvent les jeux
de société, compte parmi les rares sec-
teurs non alimentaires de Suisse qui n’ac-
cusent pas de recul. Une surprise, face à

l’augmentation du nombre d’applica-
tions bon marché ou gratuites sur les
smartphones, tablettes et ordinateurs
portables? Pas tellement car les parents
sont rassurés de voir leur progéniture
loin des écrans.n

Ces Romands qui vivent des jeux de société
Les jeux de plateau représentent un marché en croissance, notamment chez les jeunes adultes et chez les parents. L’univers des boutiques spécialisées est donc très dense.

GENÈVE. La boutique a réussi à se faire un nom aux Pâquis. 

Etabli à la rue du Scex dans un espace de 100 m2, le Maître de Jeux
présente une offre large, toujours testée et approuvée par l’équipe.
«Nous connaissons tous les jeux que nous proposons, pour un public
allant de 18 mois à 102 ans», dit Madge Mévillot. Plus de 800 ré-
férences sont alignées sur les étagères, pour un panier moyen par
client de 45 francs. Authentique institution du paysage sédunois,
le Maître de Jeux fêtera son 25e anniversaire l’an prochain. Mère
de quatre enfants, Madge Mévillot cherchait des jeux sortant de
l’ordinaire pour occuper leurs après-midi. Elle se souvient: «L’offre
était trop mince à Sion et je devais me rendre à Lausanne ou Genève
pour trouver ce que je cherchais.» De cette frustration, elle bâtit
son projet à partir de rien en entamant un marathon de rencontres
des éditeurs. 
«Nous fonctionnons au coup de cœur. Nous recherchons des jeux qui
conviennent à tous, notamment aux personnes malentendantes et
malvoyantes.» Madge et son fils, Thierry Mévillot sont particulière-
ment investis dans la thématique du vivre ensemble. Ils travaillent de
concert avec des thérapeutes, des orthophonistes, des enseignants et
des centres de réadaptations ou de réinsertions. «Nous faisons des ani-
mations en écoles et nous donnons des cours à la HES-SO Valais-
Wallis dans le cursus éducateur de l’enfance. Ainsi, j’ai réussi à atteindre
les deux buts que je m’étais fixé: mettre les individus en relation par
le jeu, et leur permettre ainsi d’apprendre», se réjouit-elle.
Outre les animations à l’extérieur, l’échoppe est un vrai centre d’ac-
tivités comme des tournois de cartes spéciales, des cours de peinture
pour les jeux de figurines ou des anniversaires. – (SM)

Le Maître de Jeux, la boutique
de référence en Valais

SION. L’établissement est tenu par une mère et son fils.

Ouvert depuis le 1er octobre, l’Atelier du Jeu est spécialisé dans les
jeux de plateau. L’échoppe propose près de mille références dans un
espace de 100 m2 dont 25 sont dédiés à l’événementiel. «Nous orga-
nisons des soirées pour différents publics: les passionnés, les curieux
et les familles. Sous l’impulsion de mon épouse, nous faisons aussi des
anniversaires, ce qui est très positif car les parents qui amènent leur
enfant au magasin – huit à douze par célébration – reviennent souvent
par la suite», décrit Olivier Kirschmann. 
Cet aficionado n’en est pas à son coup d’essai puisque c’est le second
magasin de jeux qu’il ouvre, le précédent datant d’il y a 20 ans. Il a
longtemps travaillé dans l’informatique avant de s’atteler à ce nou-
veau projet, suite à plusieurs discussions avec des amis. «Ils ne sa-
vaient pas quoi faire le week-end. Ils ne connaissaient pas d’autres
jeux que le Monopoly, et quand je leur en conseillais un, ils n’arri-
vaient pas à le retrouver», raconte-il. Début 2016, il lance d’abord
une plateforme en ligne. Puis, en juin 2017, il quitte son emploi et
se met en quête d’un lieu pour ouvrir sa boutique physique. Intéressé
par Lausanne, il est stoppé par la peur de la proximité avec les autres
boutiques. «Nous aurions été les uns sur les autres. Habitant à Pully,
j’ai décidé de m’y lancer.» Son public est celui de la périphérie lau-
sannoise et des campagnes vaudoises, jusqu’à Yverdon. Le tenancier
a dû modifier le contenu de ses rayonnages au vu des nombreux pa-
rents qui fréquentent l’Atelier du Jeu. «Je visais plutôt des geeks et
j’ai dû m’ouvrir à une gamme pour les plus petits. Aujourd’hui les
jeux destinés aux enfants de 2 à 8 ans représentent 30% de mon chif-
fre d’affaires.» – (SM)

Se retrouver autour d’un
plateau grâce à l’Atelier du Jeu

PULLY. Le crédo du lieu est de donner l’envie aux gens de jouer.
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A la rencontre de la Chine innovante 

Une délégation économique genevoise se trouve en Chine. En même temps que 
l’innovation week de l’Ambassade suisse à Pékin. En présence de Pierre Maudet. 

Une trentaine d’entrepreneurs genevois participe cette semaine à la délégation économique 
en Chine, co-organisée par la Chambre de commerce, d’industrie et des services de Genève 
(présidée par Juan-Carlos Torres); l’Etat de Genève (présidé par Pierre Maudet) et la Chambre 
économique Suisse-Chine (présidée par Christophe Weber).  

Cette mission -  du 30 juin au 9 juillet - se déroule en même temps que l'Innovation Week, 
organisée par l'Ambassade suisse à Pékin. Elle est essentiellement orientée sur les nouvelles 
technologies, avec notamment la visite de X.Factory, le hub de Shenzhen dédié au 
prototypage et de DJI, le leader mondial des drones. Mais aussi de l'Université de Tsinghua, 
de Huarun, spécialiste du séquençage de l'ADN, en passant par l'accélérateur HAX ou encore 
Tencent (géant chinois des réseaux sociaux, du commerce et des jeux en ligne). 

Après Shenzhen, la nouvelle destination des entrepreneurs, qui rivalise avec Shanghai et 
Pékin en tant que nouveau pôle d’innovation et grand centre financier du sud de la Chine, avec 
la bourse de Shenzhen ainsi que les sièges sociaux de nombreuses entreprises de haute 
technologie; la délégation fera étape à Hangzhou - avec la visite notamment de Didi (le Uber 
chinois) et Alibaba, en présence du vice-président Brian A. Wong - où le potentiel d'innovation 
en matière de technologies financières est très fort. Hangzhou n'est pas une place financière 
au même sens que Hong Kong ou Shanghai avec la présence historique d'acteurs bancaires 
traditionnels, mais des projets sont en cours de développement avec les autorités locales et 
des acteurs genevois, selon Michael Kleiner, Délégué au développement économique, 
Département présidentiel, Direction générale du développement économique, de la recherche 
et de l'innovation (DG DERI).  

Le voyage se prolongera à Shanghai, avec notamment les visites d’une licorne chinoise 
(Sensetime AI); de Vacheron Constantin; de Firmenich (head of R&D); de l’incubateur X-Node 
; de NIO, la voiture électrique; de Gingkoo, fintech utilisant la blockchain et le Swiss center 
avec une sélection d’entrepreneurs suisses.  

La Chine est le principal partenaire commercial de la Suisse en Asie depuis 2010 (volume des 
échanges en 2015 : 31 milliards de francs) et son troisième partenaire commercial, derrière 
l’UE et les États-Unis.  

La Suisse est le seul pays d'Europe continentale à avoir signé un accord de libre-échange, en 
vigueur depuis le premier juillet 2014, avec la Chine (autre pays européen : l'Islande). Cet 
accord contient des dispositions concernant le commerce des marchandises (produits 
industriels et agricoles), les obstacles non tarifaires au commerce - comme les prescriptions 
techniques -, le commerce des services, la protection de la propriété intellectuelle ainsi que le 
commerce et le développement durable.  

Depuis 2008, la Suisse est représentée à Shanghai par un Swissnex, une plateforme qui 
soutient activement les efforts d’internationalisation déployés par des acteurs suisses de 
l’éducation, de la recherche et de l’innovation. Par ailleurs, la Suisse dispose d’un conseil de 
la science et de la technologie à l’Ambassade de Suisse à Pékin. 

Parmi les secteurs économiques représentés dans cette délégation : l’université de Genève, 
des institutions financières, des agences de communication digitales, des cliniques, l’hôtellerie 
de luxe, des architectes, des avocats, des auditeurs, des sociétés d’investissement, des start-
up et des PME industrielles.  
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Entretien avec Vincent Subilia, directeur général adjoint, Chambre de commerce, 
d’industrie et des services de Genève (CCIG). 

A quelle fréquence organisez-vous des voyages en Chine, pour les entrepreneurs 
genevois? 
La CCIG organise régulièrement des délégations économiques à l'étranger, dont deux au 
moins par année en partenariat avec l'Etat de Genève; à titre d'exemples récents, ces missions 
commerciales ont ainsi conduit nos entrepreneurs genevois aux États-Unis, en Iran, au Japon 
ou à Singapour. Véritable facteur de différenciation, la dimension internationale des activités 
de notre Chambre de Commerce recèle une réelle valeur ajoutée pour les acteurs d'un tissu 
économique, qui se nourrit de son ouverture au monde ; au bénéfice d'une solide expérience 
(comme entité émettrice des documents d'exportations), la CCIG constitue le partenaire 
genevois naturel de nos entreprises à l'international. Forte du succès rencontré par ces 
initiatives, notre Chambre développera ainsi dès 2019 un véritable catalogue de déplacements 
visant des marchés stratégiques, lesquels correspondent à autant de relais de croissance pour 
les acteurs économiques genevois.  

Comment choisissez-vous les industries, qui participent au voyage ? 

Nos délégations économiques sont à l'image de l'écosystème genevois : diversifiées aussi 
bien quant aux secteurs d'activités que s'agissant de la taille des entreprises (de la PME, épine 
dorsale de notre tissu économique, aux multinationales, moteur du dynamisme de la région 
lémanique). Nous nous employons à avoir la meilleure représentativité envisageable en 
sollicitant en amont différents corps de métiers, y compris sur le plan académique. Par ailleurs, 
nous identifions habituellement une thématique comme fil conducteur : ce fut l'innovation 
technologique dans la Silicon Valley et à New York (en matière de fintech, notamment); ça le 
sera également en Chine.  

Correspondent-elles aux domaines dans lesquels une dizaine d’accords avait été 
signée entre la Confédération et la Chine lors de la venue récente du président Xi 
Jinping ? 

La Chine constitue le 3e partenaire économique de la Suisse, et nos liens commerciaux ne 
cessent de croître à la faveur de l'accord de libre-échange dont nous sommes le seul pays 
d'Europe continental à disposer ; des secteurs stratégiques comme le domaine de la finance 
seront représentés.  

Quels sont les objectifs de ce voyage ? 

L'objectif prioritaire consiste à accompagner les entreprise membres de la CCIG dans leur 
croissance à l'international, à la faveur d'un programme dense et intense conjuguant 
rencontres à haut niveau, visites sur le terrain, séminaires interactifs et séance B2B, sans 
oublier une dimension politique incarnée par la présence du Président Pierre Maudet, lequel 
conduit la délégation, et une composante culturelle de façon à disposer d'une grille de lecture 
contextuelle. L'expérience enseigne que ces délégations se gagnent à un double niveau ; en 
termes de parts de marché capturées par les sociétés inscrites, mais également à l'interne en 
raison des riches relations nouées entre participants.  

Intitulé la Chine innovante, ce voyage donne la part belle à l’innovation. Comment la 
Suisse peut-elle s’inspirer ? 

Dans le prolongement de notre délégation aux Etats-Unis et avant une prochaine mission en 
Russie, l'innovation sera au cœur de notre opération chinoise. Ainsi, plusieurs sociétés ayant 
développé des modèles d'affaires innovants seront du voyage, au même titre que la Fongit 
(l'incubateur genevois). D'usine du monde, la Chine se mue en laboratoire technologique de 
premier plan, dont elle est pionnier à bien des niveaux ; ainsi, nos entrepreneurs pourront se 
nourrir des meilleurs pratiques de géants tels qu'Alibaba, Tencent ou Didi, mais également se 
frotter à la réalité de start-ups locales ; une source d'inspiration et un précieux levier, à n'en 
pas douter.  
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A contrario, que peut apporter la Suisse à la Chine ? 

La Suisse, laquelle marie habilement tradition et innovation, bénéficie d'un capital de confiance 
de premier plan auprès de l'Empire du Milieu ; notre Swiss made - garantie de fiabilité - associé 
au Geneva factor, cette capitale de la gouvernance mondiale dont la renommée est 
inversement proportionnelle à la taille, constituent autant d'atouts indéniables pour consolider 
davantage encore les relations commerciales entre la Chine et Genève. 
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Une délégation genevoise à la rencontre de la Chine innovante 

 

Une délégation économique genevoise part samedi. En même temps que l’innovation 
week de l’Ambassade suisse à Pékin. En présence de Pierre Maudet. 

Pierre Maudet participera samedi à un voyage en Chine avec une délégation économique 
d’entrepreneurs. (keystone) 

La délégation économique organisée par la CCIG en partenariat avec le Canton de Genève 
et la Chambre économique Suisse-Chine est à l'image de l'écosystème genevois: diversifiées 
aussi bien quant aux secteurs d'activités que s'agissant de la taille des entreprises.  

L'objectif prioritaire consiste à accompagner les entreprises genevoises dans leur croissance 
à l'international, à la faveur d'un programme dense et intense conjuguant rencontres à haut 
niveau, visites sur le terrain, séminaires interactifs et séance B2B, sans oublier une dimension 
politique incarnée par la présence du Président Pierre Maudet, lequel conduit la délégation, et 
une composante culturelle de façon à disposer d'une grille de lecture contextuelle, selon 
Vincent Subilia, directeur adjoint de la CCIG et vice-président de la Chambre économique 
Suisse-Chine. Les explications du président du Conseil d'Etat genevois, Pierre Maudet.  

Vous participez samedi à un voyage en Chine avec une délégation économique 
d’entrepreneurs, co-organisé par la CCIG et la Chambre de commerce Suisse-Chine, 
sur le thème la Chine innovante. Prévoyez-vous de rencontrer d’autres sociétés de 
négoce de matières premières chinoises?  

Non, la mission qui se déroulera du 30 juin au 9 juillet, en même temps que l'innovation week 
organisée par l'Ambassade suisse à Pékin, est essentiellement orientée sur les nouvelles 
technologies, avec notamment la visite de X.Factory, le hub de Shenzhen dédié au 
prototypage et de DJI le leader mondial des drones. Mais aussi de l'Université de Tsinghua, 
de Huarun, spécialiste du séquençage de l'ADN, en passant par l'accélérateur HAX ou encore 
Tencent (géant chinois des réseaux sociaux, du commerce et des jeux en ligne), Didi (le Uber 
chinois) et Alibaba.  

Et d’autres banques chinoises actives dans le trade finance, notamment?  

Le monde du négoce, au même titre que l’ensemble des autres secteurs de l’économie, sont 
appelés à se transformer de manière significative avec l’essor exponentiel du numérique et du 
cortège de nouvelles technologies qui y est associé. Ce voyage est en quelque sorte le 
pendant asiatique de la délégation, qui s’est rendue l’année dernière aux Etats-Unis et dans 
la Silicon Valley. Raison pour laquelle il est surtout prévu de rencontrer des acteurs chinois du 
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capital-risque et de l’investissement, comme Green Pine Capital Partner et Essence 
Securities.  

Quels sont vos objectifs (chiffrés) lors de ce voyage avec une délégation économique?  

Le but de ce déplacement est avant tout d’ordre relationnel. Notre approche est axée sur 
l’observation, l’analyse des tendances et l'anticipation des lames de fond, qui sont en train de 
se former dans cette partie du monde, notamment en termes de méthodes de paiement et de 
services bancaires, avec l’espoir de pouvoir capitaliser sur cette expérience à moyen-terme.  

En revanche, je ne peux pas me prononcer sur les attentes individuelles des entreprises 
genevoises dont est composée cette délégation. Il faudrait leur demander si leur démarche 
s’accompagne de perspectives plus immédiates.  

Les participants ont-ils été choisis en fonction des secteurs d’activité dans lesquels 
une dizaine d’accords avait été signée entre la Confédération et la Chine lors de la venue 
récente du président Xi Jinping?  

Cette mission a été organisée avec le concours de la CCIG et de la Chambre de commerce 
Suisse-Chine. Les inscriptions ont été envoyées à l’ensemble de leurs membres. Vu 
l’importante diversité des candidatures qui nous sont parvenues, la représentativité des 
secteurs s’est imposée d’elle-même. 
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